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ARS-OI : Agence de Santé Océan Indien 

BEH : Bulletin Epidémiologique Hebdomadaire  

CTV : Comité Technique des Vaccinations 

DTP : Diphtérie, Tétanos, Poliomyélite 

HCSP : Haut Conseil de Santé Publique 

Hib : Haemophilus Influenzae B 

OMS : Organisation Mondiale de la Santé 

ORS : Observatoire Régional de la Santé 

PMI : Protection Maternelle et Infantile 

ROR : Rougeole, Oreillon, Rubéole 

URPS-OI : Union Régionale des Professionnels de Santé Océan Indien 

 

Glossaire 

Pratiques et perceptions des professionnels de santé à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 ans 



 5 

 

 

 

 

 

1. CONTEXTE NATIONAL  

Le calendrier vaccinal  

Les vaccins présentent des caractéristiques spécifiques par rapport à tout autre médicament, dans la me-

sure où ils vont être administrés à des personnes non malades et qu’ils visent souvent à protéger non seu-

lement un individu mais des groupes de population, voire l’ensemble d’une population. 

La politique vaccinale a pour objet de définir quelle est la meilleure utilisation d’un vaccin dans la popula-

tion. 

La loi du 9 août 2004 relative à la politique de santé publique qui a créé le Haut conseil de la santé publi-

que (HCSP) précise que « la politique de vaccination est élaborée par le ministre chargé de la Santé qui 

fixe les conditions d’immunisation, énonce les recommandations nécessaires et rend public le calendrier 

des vaccinations après avis du HCSP » (article L.3111-1 du code de la santé publique). 

Le Comité technique des vaccinations (CTV) qui regroupe des experts de différentes disciplines 

(infectiologie, pédiatrie, microbiologie, immunologie, épidémiologie, santé publique, médecine générale, 

économie de la santé, sociologie…), est un comité technique permanent dépendant d’une des commis-

sions spécialisées du HCSP. Il élabore une proposition de calendrier vaccinal qui est ensuite validée par le 

Haut conseil de la santé publique [1]. 

Le calendrier vaccinal, qui fixe les vaccinations applicables aux personnes résidant en France en fonction 

de leur âge, résume les recommandations vaccinales « générales ». Il existe en outre des recommanda-

tions vaccinales « particulières » propres à des conditions spéciales (risques accrus de complications, d’ex-

position ou de transmission) ou à des expositions professionnelles. Ces recommandations sont présentées 

depuis 2009 vaccin par vaccin. 

Les missions du CTV sont d’assurer la veille scientifique sur les évolutions et les perspectives en matière 

de vaccins, d’élaborer la stratégie vaccinale en fonction des données épidémiologiques et d’études sur le 

rapport bénéfice-risque individuel et collectif et d’études médico-économiques relatives aux mesures envi-

sagées, de proposer des adaptations en matière de recommandations et d’obligations vaccinales pour la 

mise à jour du calendrier vaccinal (arrêté du 18 septembre 2007 relatif au Comité technique des vaccina-

tions). De plus, les recommandations des experts tiennent compte des orientations générales de l’Organi-

sation mondiale de la santé (OMS). 

Le calendrier vaccinal est publié chaque année sur le site internet du ministère chargé de la santé et sur 

celui de l’Institut de Veille Sanitaire [1].  

 

La réalisation des vaccinations 

Ce sont les médecins libéraux (généralistes et pédiatres) qui réalisent la majorité des vaccinations.  

Les sages-femmes peuvent également prescrire et réaliser certaines vaccinations dont la liste est fixée par 

l’arrêté du 22 mars 2005 [2]. Enfin les infirmiers réalisent des injections vaccinales sur prescription médica-

le.  
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Les vaccinations obligatoires et recommandées peuvent être réalisées gratuitement par les services de 

protection maternelle infantile (PMI) et par les centres de vaccination relevant du Conseil Général ou de 

l’Etat. Elles peuvent être aussi réalisées dans les centres de consultations de planification familiale, les ser-

vices de promotion de la santé en faveur des élèves, les services de médecine du travail, les centres de 

vaccination pour les voyageurs, les consultations de dépistage anonyme et gratuit du VIH… 

 

Les opinions et pratiques à l’égard de la vaccination 

Les différentes enquêtes réalisées sur la vaccination montrent une réalité complexe concernant les opi-

nions et pratiques à l’égard de la vaccination.  

Le Baromètre santé 2005 indique que la grande majorité de la population a une opinion favorable des vac-

cinations : environ 9 français sur 10 sont favorables voire très favorables à la vaccination. L’étude montre 

par ailleurs que dans près de la moitié des cas, c’est le sujet lui-même qui est à l’origine de sa dernière 

vaccination [3]. 

L’enquête Nicolle, réalisée en 2006, confirme que la très grande majorité des français mesure bien les en-

jeux de prévention individuelle et collective de la vaccination. Plus d’une personne sur deux est en faveur 

de l’obligation vaccinale. Cependant certains expriment des réserves sur l’efficacité ou la sécurité des vac-

cins [4]. 

En ce qui concerne les professionnels de santé, le Baromètre santé 2003 montre que les médecins géné-

ralistes sont en majorité favorables à la vaccination (97% des médecins généralistes) [5]. L’enquête Nicolle 

2006 confirme que la majorité des médecins reconnait l’importance de l’immunité collective qu’apporte la 

vaccination. L’enquête Nicolle indique aussi qu’environ 40% des médecins (généralistes et pédiatres) ap-

prouvent l’obligation vaccinale. Les généralistes préfèrent plus souvent une obligation vaccinale pour cer-

tains vaccins. Enfin, d’après une étude en 2005 auprès de  médecins généralistes et pédiatres, la majorité 

des médecins (58%) se pose des questions sur l’opportunité de certains vaccins données aux enfants ; 

31% faisaient part de leurs craintes vis-à-vis de la sécurité de ces produits. 

Ainsi, si l’adhésion de la population à la vaccination reste globalement bonne, plusieurs éléments témoi-

gnent qu’un questionnement autour de la politique vaccinale s’installe, et ce peut être plus du côté des mé-

decins que de la population. Pour certains auteurs, le malaise tiendrait des différentes crises de sécurité 

sanitaire, des changements fréquents dans le calendrier vaccinal et du nombre important de vaccins à ad-

ministrer aux nourrissons. 

 

 

2. CONTEXTE A LA RÉUNION 

L’enquête de couverture vaccinale menée à La Réunion en 2009 a permis de montrer que bien que la cou-

verture vaccinale des enfants de la tranche 24-59 mois soit globalement élevée à la Réunion, des efforts 

sont encore à mener pour les tranches d’âges plus âgées et notamment chez les jeunes adultes [6]. En 

effet, des retards dans le calendrier vaccinal sont observés chez les adolescents et jeunes adultes notam-

ment pour la coqueluche et le ROR, c’est pourquoi, les principales recommandations retenues par le Comi-

té de Pilotage de l’étude sont les suivantes :  

- réaliser les rappels dans les délais prévus par le calendrier vaccinal concernant le ROR et la coqueluche, 

- réaliser un rattrapage de la vaccination ROR chez les enfants âgés de 24 à 59 mois et les jeunes adultes,  
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- réaliser un rattrapage de la vaccination concernant la coqueluche chez les adolescents et chez les jeunes 

adultes. 

 

Le Comité de Pilotage de cette étude souhaitait que ces recommandations soient diffusées à l’ensemble 

des professionnels réunionnais en charge d’enfants, d’adolescents ou de jeunes adultes : services de san-

té scolaire, médecins libéraux généralistes, obstétriciens, pédiatres, sages-femmes, services de médecine 

du travail … 

 

Or, on ne dispose pas de données sur les représentations et pratiques des médecins à La Réunion, ce qui 

permettrait d’orienter les actions pour consolider ces pratiques de prévention. C’est pourquoi, l’ARS, sou-

haitant disposer de ces informations, a chargé l’ORS de mener une étude auprès des médecins généralis-

tes et pédiatres de La Réunion. 
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OBJECTIF GÉNÉRAL 

L’objectif général de cette enquête est de connaitre les représentations, attitudes et pratiques des méde-

cins généralistes et pédiatres libéraux réunionnais à l’égard de la vaccination des moins de 6 ans. 

 

OBJECTIFS SPÉCIFIQUES 

Les objectifs spécifiques sont de : 

 Connaître les pratiques des médecins généralistes et pédiatres en terme de vaccination (DTP, ROR, 

Coqueluche, Hib, hépatite B, BCG) des 0-6 ans 

 Connaître les perceptions des médecins généralistes et pédiatres à l’égard de la vaccination (DTP, 

ROR, Coqueluche, Hib, hépatite B, BCG) des 0-6 ans, 

 Connaître les sources d’informations des médecins généralistes et pédiatres sur la vaccination, 

Connaitre les besoins des médecins généralistes et pédiatres en termes d’informations et de formations. 
 

OBJECTIF FINAL 

L’objectif final est d’orienter les actions d’information et de sensibilisation des professionnels pour consoli-

der les pratiques de vaccination. 

 

Objectifs 
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L’enquête mise en œuvre est une enquête transversale quantitative auprès d’un échantillon de praticiens 

libéraux de La Réunion. 

 

1. POPULATION CIBLE ET POPULATION SOURCE 

 La population cible est constituée de l’ensemble des médecins généralistes libéraux et pédiatres libéraux 

exerçant à La Réunion en 2011. 

 La population source est constituée des médecins généralistes libéraux et pédiatres libéraux inscrits sur 

la liste URPS-OI au 1
er

 janvier 2011 à La Réunion. 

 

2. SÉLECTION DES MÉDECINS 

 La revue de la littérature montre que pour les enquêtes auprès de médecins généralistes les taux de par-

ticipation varient entre 30 et 60%. Le nombre de sujets nécessaires à notre enquête étant de 100 méde-

cins généralistes, le tirage au sort a concerné 200 médecins généralistes libéraux. 

 Le tirage au sort de ces 200 médecins généralistes libéraux a été réalisé par l’ORS à partir de la liste de 

tous les médecins généralistes libéraux de La Réunion. Cette liste (fichier EXCEL) a été donnée à l’ORS 

par l’URPS-OI après accord des médecins libéraux. 

 Tous les pédiatres libéraux sont concernés par l’enquête. 

 

3. INFORMATION DES MÉDECINS LIBÉRAUX 

Tous les médecins libéraux de La Réunion ont été informés de l’étude via l’URPS-OI :  

- Par une information sur l’étude dans la lettre hebdomadaire de l’URPS-OI, 

- Par un mail envoyé par l’URPS-OI à tous les médecins libéraux. 

 

4. RECUEIL DE DONNÉES 

Les données ont été recueillies à partir d’un questionnaire papier (format A4, recto/verso). 

Le questionnaire comprend plusieurs parties :  

- Une partie sur les perceptions des médecins quant à la vaccination, 

- Une partie sur les informations/formations qu’ils reçoivent, 

- Une partie sur leurs pratiques quotidiennes quant à la vaccination. 

 

Ce questionnaire a été envoyé par voie postale aux 200 médecins généralistes libéraux tirés au sort et à 

tous les pédiatres libéraux de La Réunion. Un courrier d’explication de l’étude et de ses objectifs était joint 

au questionnaire. L’ORS s’est chargé de l’envoi. 

 

Parallèlement à cet envoi postal, le questionnaire en format informatique a aussi été envoyé par mail à ces 

mêmes médecins libéraux. Ces mails ont été envoyés par l’URPS-OI. 

 

Matériel et Méthode 
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Les médecins ont eu un délai de 15 jours pour répondre au questionnaire par courrier ou mail. 

Les questionnaires remplis pouvaient être renvoyés à l’ORS par voie postale à l’aide de l’enveloppe pré 

timbrée fournie, par fax ou par mail. 

L’ORS s’est chargé de la réception et de la centralisation des questionnaires. 

 

4. GESTION DES DONNÉES 

Les questionnaires d’enquête ont été centralisés à l’ORS et saisis à l’aide du logiciel EpiData version 3.1®.  

 

5. ANALYSE STATISTIQUE DES DONNÉES 

L’analyse statistique des données a été réalisée à l’aide du logiciel Epiinfo version 3.5.1®.  

 

6. RÉFÉRENTS 

Le comité de pilotage est constitué de :  

- Docteur Ahn-Dao NGUYEN, conseiller médical ARS-OI 

- Docteur Michel DERKASBARIAN, médecin généraliste, URPS-OI 

- Bérengère DASSA, chargée d’études ORS. 
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Résultats 
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Au 01 mai 2011, 82 questionnaires ont été reçus et 

saisis. Les médecins ont reçu le questionnaire par 

courrier et par mail. Ils pouvaient renvoyer le ques-

tionnaire rempli par courrier, fax ou mail : 4 méde-

cins ont répondu via le fax, aucun n’a utilisé le mail.  

Le taux de participation à l’enquête est de 34%. 

Les répondants sont 70 médecins généralistes libé-

raux et 12 pédiatres libéraux. 

La moyenne d’âge des répondants est de 53 ans 

(min=31 ans et max=76 ans). 

Soixante trois pourcents sont des hommes. 

 

 

 

   La vaccination 

En ce qui concerne la vaccination en général, 93% 

des médecins généralistes et pédiatres libéraux sont 

favorables ou très favorables. 

Sur les 12 pédiatres ayant répondu, tous sont favo-

rables ou très favorables à la vaccination. 

 

 

   La délégation d’actes pour la vaccination 

Les infirmier-(e)-s peuvent réaliser les vaccinations 

sous prescription médicale. 

De même, suite à l’arrêté ministériel du 22 mars 

2005, les sages-femmes sont autorisées à pratiquer 

certaines vaccinations. 

Quatre vingt pourcents des médecins répondants 

sont défavorables à la délégation d’actes pour la 

vaccination. 

1. PARTICIPATION ET CARACTÉRISTIQUES DES MÉDECINS  

2. PERCEPTIONS  

Opinion des médecins répondants à l’égard de 
de la délégation d’actes pour la vaccination, 

La Réunion, 2011 

N % N %

Est 8 10 33 13

Nord 18 22 61 25

Ouest 25 30 66 27

Sud 31 38 85 35

Total 82 100 245 100

Répondants Interrogés
Région

Répartition des médecins répondants et inter-
rogés par microrégions, La Réunion, 2011 

Vaccination N %

Très favorable 65 81

Plutôt favorable 10 12

Plutôt défavorable 3 4

Très défavorable 2 3

Total 80 100

Opinion des médecins répondants  à l’égard 
de la vaccination, La Réunion, 2011 

Délégation d'actes N %

Très favorable 3 5

Plutôt favorable 12 15

Plutôt défavorable 33 41

Très défavorable 31 39

Total 80 100
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Quatre vingt cinq pourcents des médecins n’ont 

aucune réticence vis-à-vis de ce vaccin (10% 

émettent des doutes/réticences, 5% ne se pro-

noncent pas). 

 

 

Les principales raisons en défaveur de la délégation 

d’actes pour la vaccination sont : 

- « La vaccination est un acte médical » qui né-

cessite un examen clinique complet (48%) 

- « La vaccination est l’occasion de faire le suivi 

médical de l’enfant » (dépistage, prévention…) 

(22%) 

- « Il faut éviter la multiplicité des intervenants 

dans le suivi d’un enfant » (16%) 

Les autres raisons évoquées sont :  

- La gestion des effets secondaires, 

- La connaissance du dossier médical de l’enfant 

(antécédents, contre indications…) 

- Le rôle du médecin. 

 

Sur les 15 médecins favorables à la délégation d’ac-

tes pour la vaccination, 3 ont expliqué pourquoi ils 

étaient favorables : la vaccination est un acte auto-

matique, avec peu de contre indications et le partage 

des rôles est possible.  

 

 

   Le BCG 

Concernant le vaccin contre la tuberculose, 12% des 

médecins pensent qu’il devrait être obligatoire, 37% 

pensent qu’il est inutile. 

Cinquante six pourcents des médecins émettent des 

réticences ou des doutes quant à ce vaccin. 

Les principaux doutes et réticences évoqués sont : 

- Les effets secondaires (BCGite…) (28%) 

- La difficulté technique de réalisation du vaccin 

(23%) 

- L’inefficacité du vaccin (49%). 

 

 

   Hépatite B 

Concernant la vaccination contre l’hépatite B, 54% 

des médecins pensent qu’elle devrait être obligatoi-

re, 4% qu’elle est inutile. 

 

Pratiques et perceptions des professionnels de santé à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 ans 

Opinions des médecins répondants quant 
au vaccin BCG, La Réunion, 2011 

Raisons N %

Acte médical 27 48

Suivi médical 12 22

Multiplicité des intervenants 9 16

Autres 8 14

Total 56 100

Raisons évoquées par les médecins répondants dé-
favorables à la délégation d’actes pour la vaccina-

tion, La Réunion, 2011 

BCG N %

Obligatoire 9 12

Recommandé 32 41

Inutile 29 37

Nsp 8 10

Total 78 100
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    Méningite C 

Trente trois pourcents des médecins pensent que la 

vaccination contre la méningite C devrait être obliga-

toire, 7% pensent qu’elle est inutile. 

Vingt et un pourcents des médecins ont des doutes 

ou réticences vis-à-vis de cette vaccination. 

Les réticences et doutes évoqués par les médecins 

sont :  

- Doute quant à l’utilité du vaccin (n=6) 

- Manque de recul, absence de consensus pour 

ce vaccin (n=3) 

- Doute quant à l’efficacité du vaccin (n=1) 

- Réticences par rapport aux effets secondaires 

(n=1) 

 

 

   Coqueluche, Hib, DTP, ROR 

Pour les vaccins coqueluche, Hib, DTP et ROR, la 

majorité des médecins pensent qu’ils devraient être 

obligatoires. Peu de médecins émettent des doutes 

ou des réticences quant à ces vaccins. 

 

   Consultations 

Lors d’une consultation d’un enfant de moins de 6 

ans, la majorité des médecins (97%) déclarent véri-

fier systématiquement les vaccinations. 

Trente cinq pourcents des médecins informent systé-

matiquement les patients (les parents) sur les bénéfi-

ces/risques des vaccins, 32% n’informent jamais ou 

parfois. 

Trente trois pourcents des médecins informent les 

patients pour certains vaccins seulement :  

- Hépatite B (n=20) 

- Méningite (n=16) 

- ROR (n=4) 

Pratiques et perceptions des professionnels de santé à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 ans 

3. PRATIQUES 

Méningite C N %

Obligatoire 27 33

Recommandé 38 47

Inutile 6 7

Nsp 10 13

Total 81 100

Opinions des médecins répondants quant 
au vaccin B contre la méningite C,  

La Réunion, 2011 

N % N % N % N %

Obligatoire 67 82 54 68 74 90 65 79

Recommandé 15 18 24 30 8 10 17 21

Inutile 0 0 1 1 0 0 0 0

Nsp 0 0 1 1 0 0 0 0

Total 82 100 80 100 82 100 82 100

Coqueluche Hib DTP ROR

Opinions des médecins répondants quant au vac-
cin B coqueluche, Hib, DTP et ROR,  

La Réunion, 2011 

Informations patient N %

Tous les vaccins 28 35

Certains vaccins 26 33

Parfois 23 29

Jamais 2 3

Nsp 0 0

Total 79 100

Informations des patients par les médecins, 
La Réunion, 2011 
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     - Pas d’intérêt (n=5) 

     - Manque de connaissance (n=5) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sur les 75 médecins qui ont donné la période 

d’âge indiquée pour la 2
e
 injection du ROR, 13% 

ont donné une période qui ne correspond pas 

aux recommandations.  

 

 

 

 

Les raisons évoquées par les 11 médecins qui 

ne proposent pas la vaccination contre l’hépatite 

B sont :  

-  La vaccination n’est pas obligatoire (n=1) 

-  Le risque d’exposition est faible (n=3) 

-  Trop d’injection pour l’enfant (n=1) 

-  Pas d’intérêt (n=1) 

-  Risque de sclérose en plaques après 2 ans 

(n=1). 

 

Les raisons évoquées par les médecins qui infor-

ment parfois, voire jamais les patients sur les bénéfi-

ces/risques des vaccins sont :  

- Manque de temps (n=7) 

- Autres (anxiogène pour les patients, pas de de-

mande des patients, bénéfices>risques) (n=11) 

 

 

   Protocole de rattrapage 

En cas de retard de vaccination (pour le DTP, BCG, 

coqueluche, Hib, hépatite B, ROR, méningite C), 

84% des médecins déclarent connaitre les protoco-

les de rattrapage, 6% ne les connaissent pas. 

Dix pourcents des médecins disent connaitre les 

protocoles de rattrapage pour certains vaccins seule-

ment :  

- DTP (n=8)        

- ROR (n=4) 

- Méningite C (n=2) 

 

 

   ROR 

Concernant la vaccination ROR, 100% des méde-

cins (n=80) la proposent aux enfants de moins de 6 

ans. 

Quatre vingt dix neuf pourcents des médecins décla-

rent connaitre la période d’âge indiquée pour la 2
e
 

injection du vaccin.  

 

 

   Hépatite B 

Pour les premières vaccinations de l’enfant, 91% des 

médecins réalisent la vaccination avec le vaccin 

hexavalent (DTP, Ca, Hib, hépatite B). 

Sept médecins utilisent le vaccin pentavalent (DTP, 

Ca, Hib). 

Parmi les 8 médecins qui ont des doutes vis à vis du 

vaccin contre l’hépatite B, 7 vaccinent tout de même 

avec le vaccin hexavalent. 

Concernant l’hépatite B, 86% des médecins propo-

sent cette vaccination aux enfants de moins de 6 ans 

qui ont été vaccinés avec le vaccin pentavalent.  

Pratiques et perceptions des professionnels de santé à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 ans 

Protocole de rattrapage N %

Oui 66 84

Non 5 6

Certains vaccins 8 10

Total 79 100

Connaissance des protocoles de rattrapage par 
les médecins répondants, La Réunion, 2011 
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Six médecins disent ne pas réaliser la vaccina-

tion BCG car ils n’ont pas d’enfants à risque 

dans leur patientèle.  

 

Parmi les médecins qui ont des réticences par 

rapport au BCG (n=43), 40% vaccinent les en-

fants à risque, le reste des médecins ne réalise 

pas cette vaccination. 

 

 

 

 

 

   BCG 

Six pourcents des médecins déclarent vacciner tous 

les enfants contre le BCG, 44% vaccinent certains 

enfants (les enfants à risque) et la moitié ne vacci-

nent pas les enfants contre le BCG. 

Les enfants considérés à risque par les médecins 

sont :    

- Les enfants dont l’entourage est à risque 

(antécédent familial) (n=12) 

- Les enfants des milieux défavorisés (n=8) 

- Les enfants qui font des voyages réguliers dans les 

pays à risque, les immigrés (n=10). 

 

Les raisons évoquées par les médecins qui ne vacci-

nent pas contre le BCG sont :  

- La difficulté technique de réalisation (n=24) 

- Le manque de connaissances sur les indications 

(n=5) 

- Des doutes quant à l’efficacité du vaccin (n=8) 

- Les effets secondaires (BCGite) (n=5) 

 

 

 

   Calendrier vaccinal 

Le calendrier vaccinal est consulté systématique-

ment chaque année par 74% des médecins.  

Les principales sources d’informations utilisées 

sont :  

- Le bulletin épidémiologique hebdomadaire de 

l’InVS (BEH) pour 71% des médecins, 

-  Les laboratoires pour 35% des médecins, 

-  Le site internet du Ministère de la Santé pour 28%, 

- Autres (revues médicales, Infovac, Prescrire, 

congrès/colloques, enseignement professionnel uni-

versitaire) pour 16%. 

Pratiques et perceptions des professionnels de santé à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 ans 

4. INFORMATIONS 

*le total est supérieur à 76 en raison des réponses multiples 

BCG N %

Oui pour tous 5 6

Oui pour certains 35 44

Non 39 50

Total 79 100

Vaccination BCG par les médecins répondants, 
La Réunion, 2011 

Source d'infomations N %

BEH 58 71

Laboratoires 29 35

Site web du ministère de la santé 23 28

Autres 13 16

Total 123* 150*

Sources d’informations utilisées par les médecins 
répondants pour connaitre le calendrier vaccinal,  

La Réunion, 2011 
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   Formations 

La moitié des médecins répondants a participé à des 

formations sur la vaccination ces trois dernières an-

nées. 

Vingt neuf pourcents des médecins ont des besoins 

d’informations supplémentaires sur la vaccination et 

23% souhaitent suivre des formations sur la vaccina-

tion. 

Les thèmes de formations et d’information deman-

dés sont résumés dans le tableau ci-contre. 

Pratiques et perceptions des professionnels de santé à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 ans 

Informations Formations

méningite C méningite C

vaccin Prevenar étude long terme vaccins récents

BCG technique BCG

indication particulière indication particulière

interactions entre les vaccins calendrier vaccinal

effets secondaires, juridique effets secondaire, juridique

études européennes intradermique chez le nourrisson

SEP et hépatite B vaccination des voyageurs

nouveaux vaccins nouveaux vaccins

Besoins d’informations et de formations exprimés 
par les médecins répondants, 

La Réunion, 2011 
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 La majorité des médecins est favorable voire très favorable à la vaccination en général. 

 

 La plupart des médecins est défavorable à la délégation d’actes pour la vaccination, les principales rai-

sons évoquées étant que la vaccination est un acte médical nécessitant un examen clinique complet et 

qu’elle est l’occasion de faire le suivi de l’enfant (dépistage, prévention). 

 

 Des médecins émettent des doutes et réticences quant au vaccin BCG, les principales raisons évo-

quées par les médecins étant l’inefficacité du vaccin et ses effets secondaires. Cependant, un médecin 

sur deux réalise la vaccination BCG. 

 

 De même le vaccin contre la méningite C entraine des doutes et réticences chez 21% des médecins. 

 

 La quasi totalité des médecins vérifie systématiquement les vaccinations lors d’une consultation d’un 

enfant de mois de 6 ans. 

 

 Environ un tiers des médecins informe systématiquement les parents des bénéfices/risques de tous les 

vaccins. 

 

 Tous les médecins proposent la vaccination ROR aux enfants de moins de 6 ans. 

 

 Les sources d’informations principales du calendrier vaccinal sont le BEH et les laboratoires. 

 Vingt neuf pourcents des médecins estiment qu’ils ont besoin d’informations supplémentaires sur la vac-

cination. 

 

Synthèse des résultats 

Pratiques et perceptions des professionnels de santé à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 ans 
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L’enquête de couverture vaccinale menée à La Réunion en 2009 a mis en évidence une couverture 

vaccinale élevée pour les primo-vaccinations, notamment chez les plus jeunes. Néanmoins des re-

tards dans l’application du calendrier vaccinal ont été observés chez les adolescents et jeunes adul-

tes. 

Ne disposant pas de données sur les représentations et pratiques de la vaccination des médecins à 

La Réunion qui permettraient d’orienter les actions pour consolider les pratiques de prévention, l’A-

gence de Santé Océan Indien a chargé l’ORS Réunion de mener une étude auprès des médecins 

généralistes et pédiatres libéraux. 

L’objectif général de cette étude est de connaitre les représentations et pratiques des médecins gé-

néralistes et pédiatres libéraux réunionnais à l’égard de la vaccination des enfants de moins de 6 

ans. 

Les principaux résultats de l’étude montrent que les opinions et pratiques médicales sont favorables 

à la vaccination malgré des doutes émis sur certains vaccins. 

http://www.ors-reunion.org
mailto:orsrun@orsrun.net
mailto:documentation@orsrun.net

